
117

LE GAMÉTOPHYTE FEMININ ET L'EMBRYOGENÈSE CHEZ

DEUX LIGNES CONSANGUINISÉES DE HELIANTHUS ANNUUS

MITROIU-RĂDULESCU NATALIA, PETRIA ELENA,

ŞERBĂNESCU-JITARIU GABRIELA, ANGHELUŢĂ RODICA

Le présent ouvrage contient l'analyse de deux lignes consangui-

nisées de Helianthus annuus à partir du sac embryonnaire jusqu'à la

différenciation de l'embryon.

Le sac embryonnaire présente la structure du type Polygonum,

mais l'embryogenèse se déploie selon le type Asterad, qui est carac-

téristique de Heliantheae.

La tribu des Heliantheae présente une importance particulière aussi

pour la connaissance des particularités embryologiques, du fait que clans

son cadre on rencontre de nombreuses variations. En raison de cela on a

effectué des études embryologiques sur les divers taxons appartenant
aussi bien à la flore spontanée (B atta g 1 i a E., 1945—1947, 1955 ;

Es a v X., 1946 ; Mahes h v a r i Dcvi H.. 1957 ; Pullaiah T.,

1981), que sur des taxons cultivés (Savcenko M. 1., 1973; An-

drei M. şi Moroşanu E., 1978 s.a.).

Le présent ouvrage se réfère aux lignes consanguinisées LC 1 et LC

2 В cultivées sur le terrain expérimental de ГI.С.С.Р.Т.
—

Fundulea.

Chez ces lignes on a analysé le développment du sac embryonnaire et

le processus de l'embryogenèse sur du matériel récolté pendant 3 années

consécutives (1879—1981).

Le matériel à étudier a consiste en gynécées et ovules récoltés à dif-

férents stades du développement, fixées dans Carnoy (3 : 1) ou bien dans le

mélange Navaşin paraffinées, sectionnées au microtome entre 7 et 14 [x et

colorées avec l'hématoxyline Ehrlich.

Puisque l'on a étudié le déploiement de l'embryogenèse chez deux

lignes consanguinisées nous présenterons d'abord les particularités struc-

turales de la ligne LC
2
8. Les observations sur le gynécée et sur l'ovule

de cette ligne ont été faites à partir du stade de sac embryonnaire.

L'ovule anatrope-épitrope au corps très allongé est délimité par les

deux intéguments pluristratifiés dont l'épiderme ne présente pas de cuti-
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cule et par cela ils ne se différencient pas nettement du nuccelle. Ceux-ci

délimitent le nucelle composé de quelques assises de cellules parenchy-

meuses ; ils sont ainsi de type ténuinucellé.

Dans la partie micropylaire du nucelle se différencie le sac embry-
onnaire relativement petit par rapport au corps de l'ovule (PI. I, fig. 1).

Le développement du sac embryonnaire est de type monosporique et

appartient au type Polygonum.

Le sac embryonnaire complètement formé est étroit et beaucoup

allongé, délimité par une assise de cellules très grandes aux noyaux volu-

mineux et ayant de nombreuses substances de réserve. À cause de ces

particularités, la couche respective est dénommée
~t apis intégumental"

(Savcenko M. 1., 1973), (PI. I, fig. 2). .

Dans le sac embryonnaire mûr tel qu'il se trouve dans les échantillons

récoltés pendant la première décade du mois de juillet 1979 et 1980 et à

la fin du mois de juillet 1981, se manifeste évident l'appareil de l'oosphère,
à cause des dimensions plus grandes des éléments constitutifs. Chez cette

ligne l'oosphère est grande et piriforme, couverte partiellement des deux

synergides, aussi piriformes, mais plus étroites et allongées.

La position du noyau et de la vacuole dans l'oosphère et dans les

synergides est celle fréquente (PI. I, fig. 3).

Le noyau secondaire, provenu de la fusion des deux noyaux polaires,

disposé très près de l'oosphère, est volumineux, renfermant un nucléole

grand et réfringent (PI. I, fig, 4).

Les antipodes, situés dans la partie inférieure rétrécie du sac em-

bryonnaire, sont grands et contiennent, chacun d'eux, un noyau également

volumineux.

Tous les éléments du sac embryonnaire sont entourés de beaucoup de

cytoplasme, dense et intensément colorable, ce qui rend difficile l'analyse
de ses composants (PL I, fig. 2—4).

Des deux zygotes résultés à la suite de la double fécondation, le pre-

mier qui se divise est celui accessoire, qui engendre l'endosperme secon-

daire.

Les stades suivants dans le matériel étudié de cette ligne appartien-
nent à l'embryogenès, à partir de la différenciation de l'embryon au stade

de proembryon octocellulaire, comme on le remarque dans les échantillons

récoltés pendant la première décade du mois d'août des trois années

(1979 —1981) ([PI. 11, fig. 7, 8). Au même stade du développement on a

observé dans les préparations analysées que.le proembryon est entouré

de nombreux noyaux appartenant à l'endosperme secondaire qui est main-

tenant de type nucléaire. Les noyaux sont situés dans le cytoplasme dense

intensément colorable du coté micropylaire du sac embryonnaire V PI- H»

fig. 5, 6).

Simultanément, avec la différenciation de l'endosperme et de l'em-

bryon se produit la croissance en grosseur du sac embryonnaire par la

désorganisation du nucelle.

Un stade plus avancé du développement est constitué par le proem-

bryon + globuleux composé de nombreuses cellules, certaines d'entre

elles formant un court suspenseur au rôle du suçoir. Par lintermé-
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diaire du suspenseur, le proembryon est fixé à l'endosperme secondaire

devenu cellulaire à ce stade, dont il extrait les substances nutritives néces-

saire à son développement (PL 111, fig. 9—12).

Le développement ultérieur du proembryon consiste dans le commen-

cement de la différenciation des cotylédons par la croissance plus accen-

tuée et symétrique de ses parties latérales, ce qui marque le début de la

formation de l'embryon (PI. IV, fig. 13—15). Ces stades sont évidents

dans les échantillons récoltés du 5 au 15 VIII (1979—1981).

Aux stades suivants le développement de l'embryon mène à la for-

mation complète des cotylédons, simultanément avec la différenciation de

l'hypocotyle et le commencement de la différenciation du petit bourgeon.
Le développement de l'embryon s'accentue de plus en plus, de sorte que,

de l'hypocotyle se différencie la radicule où sont clairement délimités les

trois feuillets histogènes apicaux, à savoir le dermatogène, le périblème
et le plérome. Ceux-ci, ainsi que la calyptrogène sont provenus des trois

groupes d'initiales situées en rangs étages au sommet végétatif de la

radicule embryonnaire.

Entre les deux cotylédons, à savoir à leur base se trouve le petit bour-

geon, constitué d'une masse de cellules méristématiques qui forment le

sommet végétatif de l'épicotyle, la future jeune tige de la plantule, protège

par les premières feuilles (PI. IV, füg. 16).

Une autre ligne consanguinisée de Helianthus annuus chez la quelle
on a également poursuivi le développement de l'ovule et la différencia-

tion de l'embryon c'est LQB. On y a
récolté aussi des inflorescences à

divers stades du développement au cours des mêmes années.

Dans les échantillons récoltés dans la première moitié du mois de

juillet l'ovule est complètement développé, présentant le sac embryon-
naire mûr. Celui-ci a la même structure que chez la ligne LC

2 8, à cette

différence qu'il est plus grand beaucoup plus allongé et étroit (PL V,
f
fig. 17).

En ce qui concerne la formation de l'embryon, celui-ci commence à

se différencier dès la seconde -moitié du mois Ide juillet, dans cette période
là se trouvant au stade de proembryon ± globuleux.

A partir du mois d'août, le proembryon devient asymétrique, parce

que les cotylédons commencent à se différencier, parvenant à leur matu-

rate vers la fin du mois. A ce stade aussi on remarque le suspenseur formé

de plusiuers cellules en disposition linéaire étant relativement long

(PL V, fig. 18—20).

A partir des premiers stades de la différenciation de l'embryon, on

observe l'endosperme secondaire au début nucléaire et ensuite cellulaire,
même au stade de proembryon globuleux.

Quant au développement ultérieur de l'embryon cela se déploie tout

comme chez la ligne LC
2
8. L'embryogenèse dans les deux lignes consan-

guinisées de Helianthus annuus analysées s'intègre, en tant que type de

différenciation, dans le type Asterad rencontré chez la plupart des espèces

Helianthus.

De l'analyse embryologique de ces lignes consanguinisées se dégagent

certaines conclusions ayant trait aussi bien à la structure de l'ovule et du

sac embryonnaire qu'à l'embryogenèse.



PLANCHE I

PLANCHE I, fig. 1. — coupe longitudinale dans 1 ovaire et ovule ; со, cavité

ovarienne ; f, funicule ; fv, fascicule vasculaire ; m, micropyle ; n, nucelle ; o, ovule ;

pov, parois d'ovaire ; rf, raphé ; se, sac embryonnaire ; ti, tapis intéguimental

(Originale ; 200 x).



PLANCHE II



PLANCHE III



PLANCHE IV

PLANCHE IV, fig- 16. LC.B — plantule ; ca, coiffe ; ci, celulles initiales ; cot

cotyledons ; d, dérmatogène ; fpr. fascicule procambiale ; mg, bourgeon ; po

périblème ; pi, plérome ; r, radicule (Originale ; 200 x).



PLANCHE V

PLANCHE V, jig. 11. LC-IB — a) coupe longitudinale dans l'ovule, b) le sac

embryonnaire en coupe longitudinale ; ant, antipodes ; cp, cordons plasmatiques ;

1, l'unicule ; fv, fascicule vasculaire ; m, micropyle ; n, nucelle ; ns, noyau secondaire ;

00, oosphère ; rf, raphé ; se, sac embryonnaire ; sg, synérgide ; ti, tapis intéLtu-

mental (Originale ; 95 x).
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L'ovule anatrope est beaucoup allongé et les intéguments pluristra-

tifiés ne présentent pas de cuticule c'est pourquoi il est difficile à déli-

miter.

Le sac embryonnaire, en général petit par rapport au corps de

l'ovule, est allongé et étroit, surtout dans la région chalazale. La délimi-

tation du sac embryonnaire est nette vis-â-vis des cellules adjacentes, à

cause de la présence du „tapis intégumental".

La différenciation et la structure du sac embryonnaire est du type

Polygonum, mais présentant, comme une particularité, la disposition

superposée des trois antipodes qui occupent environ sa moitié chalazale.

L'embryogenèse se déploie chez les deux lignes analysées selon le type

Asterad, rencontré dans la plupart des espèces des Heliantheae.
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GAMETOFITUL FEMININ ŞI EMBRIOGENEZA LA

DOUA LINII CONSANGUINIZATE DE HELIANTHUS ANNUUS L.

Lucrarea de faţă cuprinde analiza embriologică a două linii con-

sanguinizate de Helianthus annuus. începînd cu stadiul de sac em-

brionar şi pînă la diferenţierea embrionului.

Sacul embrionar este structural de tip Polygonum, iar embrio-

geneza se desfăşoară după tipul Asterad caracteristic pentru Heliantheae.



DER WEIBLICHE GAMETOPHYT UND DIE EMBRYOGENESE

ZWEIER KONSANGUINISIERTER LINIEN VON

HELTANTHUS ANNUUS L.

Zusammenfassung

Vorliegende Arbeit umfasst die Analyse zweier konsanguinisierter

Linien von Helianthus annuus L., beginnend mit dem Stadium des

Embryosackes bis zu der Differenzierung des Embryos.

Der Embryosack ist strukturrell vom Polygonum-Typus die, Em-

bryogenese entwickelt sich jedoch nach dem Asterad-Typus, welcher

für die Heliantheae charakteristich ist.
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MORPHOLOGIE DU POLLEN CHEZ LES EMPETRACEAE

DIDONA RĂDULESCU

Empetrum nigrum L. a la pollen en tétrades, finement granulé,

supratéeté. Le grain solitaire, 3-colporé.

La famille d'Empetraceae est constituée par une seule espècce dans la

flore de Roumanie.

Pour l'étude de la morphologie du pollen a été choisie la même

méthode déjà utilisée pendant nos travaux antérieurs, c'est-à-dire l'inclu-

sion du matériel dans le chloralhydrate.

L'ornement de l'exine et la coupe optique ont été observées égale-

ment sur le matériel acétolysée (pour la vérification).

Empetrum nigrum L. (F.R.E., nr. 576, a, b).

Le pollen a la couleur jaune — jaune dorée lorsqu'on l'examine en

l'eau et jaune ou jaune — clair en chloralhydrate.

Pollen en tétrades, de 30 —36 p- en diamètre.

Le grain solitaire est 3 colporé (Erdtman et collab., 1961) avec la

sexine, finement granulée, épaise de 0,8—1 v.. Les colpi rétrécis (Erdtman

et collab., 1961). La coupe optique téctée
— baculée, obscure. (Fig. 1).

Empetrum nigrum L.

(d. Erdtman G., 1961)
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MORFOLOGIA POLENULUI LA EMPETRACEAE

Rezumat

Empetrum nigrum L. are polen în tétrade, fin granulat supratectal.

Granulul solitar, 3-colporat.


